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Il s’établit à 692 480 238
francs contre 790 798 313
dans le budget de l’année
2015, soit une baisse de 15
%.

LES 53 élus du Conseilmunicipal de la com‐mune de Ntoum se sontréunis dernièrement,dans la salle polyvalentede la ville, pour la pre‐mière session ordinaireconsacrée à l’examen età l’adoption du budgetprimitif de l’année 2016.Des travaux qui se sontdéroulées en présencedu préfet du Komo‐Mon‐dah, Alphonse DébatPassantaire, des repré‐sentants des tutelles ad‐ministrative et"inancière, des respon‐sables des services dé‐concentrés de l’Etat, desopérateurs écono‐miques, des auxiliairesde commandement, desresponsables des com‐munautés étrangères,etc.Arrêté en recettes et endépenses à la somme de692 480 238 francs,

contre 790 798 313dans le budget de l’an‐née 2015, soit unebaisse de 15 %, le mairede Ntoum, Juste ParfaitBiyogo b'Otogo, a indi‐qué que ce budget ne ré‐pondait pas aux besoinset aux attentes de leurinstitution. « Ce budget
servira à couvrir les
charges suivantes : les in-
demnités des élus locaux,
les salaires des person-
nels, la collecte et le ra-
massage des ordures
ménagères, les indemni-
tés des chefs de quartiers
et, en!in, les investisse-
ments de confort, pro-
ductifs et sociaux », a‐t‐ilprécisé. Avant d’ajouterque « cette situation

nous interpelle tous. Mais
elle ne doit pas nous
amener à baisser les
bras, mais plutôt à re-
doubler nos efforts de re-
couvrement, a!in
d’atteindre notre total
autonomie !inancière ».Pour atteindre cet objec‐tif, Juste Parfait Biyogob’Otogo a dit qu’il ne ces‐serait jamais de rappelerà « ses chers collègues
conseillers municipaux,
au personnel de la mai-
rie, aux responsables des
services déconcentrés de
l’Etat, aux populations,
aux Ong et aux opéra-
teurs économiques, pour
ne pas dire tous les ac-
teurs du développement
local » que la gestion de

la mairie ou le dévelop‐pement de leur com‐mune n’est pas du seulressort du maire, maisl’affaire de tous. « C’est pourquoi, chacun
à son niveau, se doit par
des suggestions, des
conseils, aider le bureau
du conseil "à conduire le
bateau Ntoum" pour le
bien de nos populations.
Je le dis parce que je suis
convaincu de ce que seul,
quelle que soit votre ca-
pacité managériale, vous
n’y arriverez pas. Mais
ensemble, nous sommes
sûrs d’atteindre notre ob-
jectif, qui est celui de
faire de notre ville, une
commune de référence,
prête à entrer dans le
"Grand Libreville", qui
verra bientôt le jour
grâce à la vision du chef
de l’Etat, Ali Bongo On-
dimba. »Occasion aussi pourJuste Parfait Biyogob’Otogo d'annoncer l’ar‐rivée d’un nouveauconseiller municipal, Ga‐briel Mistral EyegheNzoghe, en remplace‐ment d'un autre élu, issudes rangs du Rassemble‐ment pour le Gabon(RPG), décédé.

Le budget primitif de l’année 2016 en baisse de 15%
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Des conseillers durant les travaux.
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Des conseillers signant des document avant
l'entame des travaux.
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Le maire de Ntoum, Juste Parfait Biyogo b'Otogo
pendant son intervention.
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SUR invitation desmembres de l'associa‐tion "Femmesconscientes d'Owendo"(Feco), le président na‐tional de la Jeunesseconsciente 90 (JC 90),Guy‐Francis Bignoumba,s'est, récemment, entre‐tenu avec ces dernièressur la problématique dela prochaine Présiden‐tielle. Le président de laJC 90 a d'abord rappelél'importance et l'intérêtpour tout citoyen devoter. Ce qui l'a amené àfaire le bilan de l'opéra‐tion d'enrôlement. Decelui‐ci, il ressort queprès de 1500 femmessur les 2000 que compteactuellement cettestructure associative, sesont faites enrôler surles listes électorales.Ensuite, les membres del'association Feco n'ontpas fait mystère du sou‐tien qu'elles apporte‐ront, de manièrerésolue, à l'élection duprésident Ali Bongo On‐dimba pour un secondmandat à la magistra‐ture suprême. Elles sont,

en effet, confortées parle bilan élogieux entermes de réalisationsde ce dernier en sept ansde magistère à la tête duGabon. Saluant l'initiative duprésident de la Répu‐blique de faire de la pé‐riode 2015‐2025 ladécennie de la femme,elles ont décidé de poserdes actes concrets envue de mériter cet hon‐neur qui leur est fait.C'est ainsi qu'elles veu‐lent participer à la vie dela cité, en faisant ensorte que leur associa‐tion devienne un vérita‐ble levier dedéveloppement. Ellessont d'ailleurs encoura‐gées en cela par le prési‐

dent de la JeunesseConsciente 90. « Se constituer en asso-
ciation comme vous
l'avez fait aujourd'hui
devrait vous amener à
avoir une vision com-
mune sur les projets sus-
ceptibles de faire de vous
des femmes autonomes
et capables de participer
à l'économie du pays, fra-
gilisée depuis quelques
temps par la baisse spec-
taculaire des prix des
produits pétroliers», leura indiqué le président dela JC 90.Pro"itant également decette circonstance, M. Bi‐gnoumba a mis en gardel'auditoire contre les «
chantres de la calomnie,
de la délation et de la di-

vision dont les appétits
démesurés pour le pou-
voir ont transformé en
véritables démagogues.»A leur endroit, il a lâché :« Ne vous laissez pas dis-
traire par des discours
vides de projets pour
notre pays.» Il semble vrai que laconsigne est passée,puisque les femmes sesont levées pour dire :«Ya Ali, nous sommes en-
semble.» Des momentsde communion ponctuéspar la remise des ballotsde pagnes à toutes lesfemmes. Ce don estl'oeuvre du parrain del'association, Yves‐Fer‐nand Manfoumbi, etdevra leur permettred'organiser la sortie of"i‐cielle de leur mouve‐ment dans quelquessemaines.A noter que sur place,l'on a aussi enregistrél'adhésion à cette struc‐ture d'autres femmes dela commune d'Owendo,qui se sont engagées àsauvegarder les acquisavec Ali Bongo Ondimbadont la politique de par‐tage se matérialise dejour en jour sur le ter‐rain, à travers des ac‐tions multiformes.

La Feco sur le terrain pour la réélection d'Ali 
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Les officiels lors de la rencontre.
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Une vue des femmes présentes à la cérémonie.
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Le président national de Jeunesse Consciente 90,
Guy Bignoumba lors de son intervention.
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